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BRUXELLES BUREAU EUROPÉEN

ne nouvelle forme d'enquête d'opinion, que ses promoteurs ont baptisé "sondage délibératif", vient d'être expérimentée au Parlement européen. A l'initiative
de l'association Notre Europe, l'institut TNS-Sofres a interrogé, en deux temps, un échantillon d'environ quatre cents personnes provenant des vingt-sept

Etats membres.

L'objectif de cette méthode mise au point par un politologue américain, James Fishkin, professeur à l'université de Stanford, est de mesurer l'effet d'une
discussion ouverte, fondée sur un échange d'arguments et d'informations, sur les opinions des citoyens.

RENCONTRES AVEC DES EXPERTS

Les quatre cents personnes ont d'abord été interrogées par téléphone, selon la méthode classique. Elles ont été ensuite invitées à se rencontrer à Bruxelles. Les
participants se sont réunis par petits groupes, les 13 et 14 octobre, au Parlement européen, pour discuter de quelques grands thèmes : emploi, retraites, place de
l'Europe dans le monde. Ils se sont répartis par nationalités, en fonction des interprètes. Trois séances plénières étaient ensuite consacrées à des rencontres avec
des experts européens - fonctionnaires, chercheurs, politiques - qui étaient invités à répondre aux questions posées par des porte-parole de chaque groupe.

Les questions qui avaient été posées par téléphone ont été de nouveau soumises à l'échantillon. Comme le prévoyaient les organisateurs, les opinions des sondés
ont évolué. Ainsi l'opposition au recul de l'âge de la retraite a sensiblement baissé (de 66 % à 42 %), de même que le soutien à l'adhésion de la Turquie (de 54,5 %
à 45,2 %). Le sentiment que l'élargissement va compliquer les processus de décision a progressé (de 51,7 % à 62,2 %) ainsi que l'idée selon laquelle le maintien des
règles actuelles de retraite va ruiner le système (de 49,8 % à 58,9 %).

Ce sont les citoyens des nouveaux Etats membres qui ont le plus souvent changé d'avis, se rapprochant du reste des Européens. Les résultats détaillés peuvent
être consultés sur le site www.tomorrowseurope.eu. 

Thomas Ferenczi
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